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4 francs 


denrées diverses 
LE SYSTÈME DES OPTIONS SERA GÉNÉRALISÉ, 


RASTEL, haut commi 


trè 


« France-soir 


ket à option pour le: 
décidé à généralise 


QUE TROIS SORTES DE TICKETS. . 
= —— 10 Un ticket de boisson donnant 
droit au vin, à la bière, au café ou 
au thé: 
ge Un ticket dè pain ; 
3° Un ticket de denrées diverses 


Eli VOUS | 
ADEMA NDER: VOTRE 


CARTE DE LECTEUR 


Beaucoup de nes lecteurs nous réclament 


kur carte. Un peu de patience, $ Y. D 
Nous avons reçu des dizaines de mil- 
lers de demandes et, quoique nous fas. 
siom diligence, l'établissement matériel 
di caries prend un certain tenos, de | | 
mime que l'établissement des polices d'ase 

me d'un an souscrites par « Frances | | 
air » à LA NATIONALE (et que tous f| 
lu iesteurs qui nous ont réclamé. leut 


me avant le 2B janvier recevront gro- 
tültement en même temps, que Jeur tarte) 
Coux d'entre vous qui n'ont oas encore 
demandé leur Carta de Lecteur de 


Franco-soit » et n'ont pas Conservè 


lts bulletins que nous avons déjà publiés 
À cet elfet, trouveront un nouveau bulletin 
ijouré'hui, en 3e page, qu'ils devront 


remyer rempli et accompagné d'une photo 


TOUS LES TITULAIRES de 
notre Carte de Lecteur bénéfi- 
bront de nombreux avantages 
que nous énumérerons dès la 5e- 
Maine prochaine dans nos co- 
Et boaucoup de ceux qui ont 
falt ou qui feront leur demande 
après le mardi 28 janvier pour- 
t également bénéficier de no- 
assurance gratuite 
effet, Me Lagorce, huissier, procé- 
vériodiquement au tirage de deux 
Les porteurs de cartes (ayant 
demande après le 28 Janvier) 
numéro d'immatriculation Cindiqué 
le) se terminera par ces deux 
ès désignés par le sort. seront assu- 
tuitement par « FRANCE-SOIR » 
vont une molice d'assurance d'un 
t « LA NATIONALE ». 


Il meurt ébouillanté 
dans sa baignoire 


ROME, 1er février (A.F.P ): — Un com- 
mercant de Turin vient de mourir, 
bouillanté dans sa baignoire, I) avai 


dans l'eau un chauffe-bain élec- 


t évanoui, L'appareil con- 
tionner pendant plusieurs 
eures, l'eau bouiilit, On ne retrouva 


» a déj 


pour l'achat de matières grasses, des 


du choco- 


pâtes, du suc 
lat, ete. 

Les efforts de M. Raste! tendent 
A rétablir le plus tôt possible la li- 


e du riz, 


berté de commerce dans certains 
secteurs, Voulant inaugurer ¢ une 
politique de confiance », il veut doi 

ner à l'initiative privée la possibi- 


lité de se manifester. Il lui semble 
cependant que, pour la viande et le 
blé, cela ne soit guère possible pour 
l'instant. Comme nous lui poslons la 
question, il nous répondait en effet 

— Il me manque 60.000 ténnes par 
an pour revenir à la liberté totale 
du marché de la viande. 


M, Rastel n'est pas’ un enthousia 
te du < dirigisme », mals il déclare 
cependant 

— 11 est des secteurs économiques 
pour lesquels il est actuellement im- 
possible d'envisager une autre poli- 
tique que celle de l’économie diri- 


gée. 
Matuelles d’achat 
pour la viande 
M. Rastel considère comme. pro- 


blème n° 1, celui de la viande. Il en- 
tend créer, dans ce secteur, des mu- 
tuelles d'achat, afin de diminuer le 
nombre des grossistes, devenu beau- 
coup trop grand depuis que le mar- 
ché de la viande a été rendu libre. 
Tous les bouchers et marchands 
de bestiaux seront groupée en « mu- 
tuelles d'achat », 


Va-t-on escamoter 
les‘huit litres de vin 


en panne 
depuis décembre ? 
Secteur vin, les 


sont pas bonnes 1 

1e Notre ration taxée s'établi- 
rait — et encore à grand'peine — 
A3 litres par mois ; 

2° Nous pouvons affirmer, d'au- 
tre part, qu’il est sérieusement | 
question’ de passer un coup 
d'éponge sur les 2 litres de dé- 
cembre et les 6 litres-de Janvier 
qui nous ont été promis. 

Et pourtant le Vin abonde au | | 
secteur libre où une baisse sen- | | 
sible se dessine. 


l'administration, Et Il sera Interdit 
aux paysans de vendre leur bétail à 
une personne n'appartenant pas à 
une de ces mutuelles, Le prix de la| 
viande sera fixé par le haut com-| 
missaire, | 

— S'il arrive qu'un prix fixé ral- | 
sonnablement ne leur convienne 
pas, Je ferai vendre la viande par les 
boucheries-témoins que j'ai l'enten- 
tion de créer, nous a souligné M. 


o horriblement défiguré 


Rastel. 
Jean ROLLAND. 


« Ne 


disait à sa mère Simone Cordier, 


(De notre envoyé spécial Marc LAMBERT) 
LYON, 1 février (Par téléphone), — Simone Cordier, la cliente 


% George V» blessée par l'explosion d'une grenade survivra-t-elle ? 
j, heure actuelle, trois médecins se posent cette question. Hier soir, 
pjuiune femme a été transférée de l'hôpital Marmottan à l'Hôtel- 
, pù elle est soignée par un spécialiste de l'ophtalmologie, Car 
e Premier souci des médecins est de sauver la vue de la jeune 
‘mme, atteinte par un éclat de la grenade à l'œil droit. | 

faire une chose ef- 

appris à un père quel Jours et cultiver un bout de jar-| 


aille était entre la vie et la mort ; 

i dit à M, Cordier : 

veme otre fille, Simone, a été griè- 
ent blessée par l'éclatement 


d'un à rho 
Paris, jenade à l'hôtel George-V, à 


s’agit d'une tentative de 


mme n'a eu qu'un geste. Un 
presque dérisoire. Tl s'est pas- 


d sur le fro 
était Hi ia 


Mke ns une petite maison 
bande, Décines, dans la grande 
mape ie lyonnaise où, chaque se- 
randina lje Cordier. brigadier des 
sa (ens de ja paix en retraite, et 


jasser quelques 


prends jamais de 
paquet pour moi » 


la « grenadée » du George-V 


din. 

M. et Mme Cordier ‘habitent ord 
nairement avenue Lacassagne, 
Lyon, avec leur fille Simone. Simo- 
ne est très connue dans le quartier. 
Aujourd'hui, tout le monde y parle 
d'elle. Mais les voisines, quand elies 
racontent sa vie, ne sont pas indul- 
gentes pour elle. 

En 1932, Simone Cordier entrait 
comme dactylo aux établissements 
du Docteur Rasurel. Elle fut assez 
rapidement en très bons termes avec 


re à la Distribution doit, | 
prochainement, inaugurer un nouveau sys- 
@ tème de tickets d'alimentation. 
révélé qu’il était dans 
Jes intentions du successeur de M. Minjoz d'instaurer le ti 
boissons. Il semble que M. Rastel soit | 
ce procédé et que nous n’ayons bientôt 


sous le contrle de | 


nouvelles ne | | 


"M, RASTEL veut simplifier la tâche du consommateur | 


BIENTOT 3 JEUX 
DE TICKETS : 


Boissons, pain et 


DÉPART 
POUR UN 

LONG 
VOYAGE 


| 


PORTSMOUTH. 


semblée sur les quais. Escorté 


(PAR TELEPHOTO) 


Le cuirassé « Vanguard », qui emmène en Afrique du Sud la famille royale 
britannique, a quitté Portsmouth ce matin, à 7 h. 21, Malgré la neige qui'tombait, les souverains 
et- les deux princesses avaient pris place sur la coupole d'une tourelle et salualent la foule ras- 


par trois remorqueurs, le plus beau bâtiment de la marine royale 


britannique est sorti lentement du port. Le cuirassé français « Richelieu » a quitté Cherbourg 
ce matin, à 9 heures, pour aller saluer le « Vanguard » de 21 coups de canon, à son passage 


au large de nos côtes. 


« Rien ne démontre que 
Désirée Le Mené ait trahi » 


hous dit le juge d’instruction 
Verdeau qui affirme par contre 


que le viol et le vol sont établis (!) 
{De notre envoyé spécial, J.-L DARIEL) 


NE querelle 


U 


J'al exposé, hier, la version du} 
colonel Morice, chef des F.F.I sdu 
département, pour qui Désirée était | 
une espionne de la e pire espèce », 
et le petit Maurice un danger qu'il| 
avait fallu supprimer, 

Mais l'enquête, menée par la 1 
brigade mobile de Rennes, n'a pas 
encore permis au juge d'instruction | 
d'adopter intégralement cette thèse, | 
bien qu'il vienne de se déclarer in- 
compétent en cette affaire . 

— Personne, m'a dit M. Verdeas, 
n'est pour l'instant capable d'appor 
ter des preuves sérieuses. Celles du 
colonel Morice ont été recueillies et 
Synchronisées après coup, puisque, 
il y a trois semaines environ, Îl dé. 
clarait ne rien connaître de cette af- 
falre. | 

« La rumeur publique avait accusé| 
1a femme Le Méné et aujourd'hui tes 
gens se taisent ou font des déclara- 
tions troublantes. 


Elle savait tont 


et les Allemands n’ont rien su 


En effet, Je suis allé Interroger 
les gens de Serent, de La Foliette. 
Ceux qui avaient été témoins. du 
dräme étaient muets et ne savaient 


rien. Les secrets sont bien gardés 
en Bretagne. Par contre, à Sainte- 
Catherine-en- J'ai rerfcontré 


l'ancien maquisard Raymond Guil- 


CAL SUITE PAGE 3] 


lard, ouvrier carrier, pour qui les| 


l) Un document sensationnel 


La vie de JOE LOUIS 


racontée par lui-même 


PAGES 


VANNES, 1" février (par téléphone). 
est engagée entre les chefs de la Résistance du 
Morbihan et le juge d'instruction de Vannes, M. Verdeau, qui 
fut chargé d'éclaircir les conditions dans lesquelles avaient 
été exécutés Désirée le Méné et son enfant, âgé de 12 ans. 


faits tendent à 
Le Méné. 

« Comment cette femme aurait-elle 
été une dénonciatrice ? Elle était au 
courant de tout, des lieux où se 
trouvait l'état-major de la résis- 
tance. Or, cet état-major n’a jamais 
été vendu Cle colone) Morice affirme 
le contraire). Quant à_l'enfant, il 
avait vu cent fois les F.F.I.-cacher 
des armes, des munitions, dans toute 
la lande et à La Follette même. Or, 
Jamais les Ajlemands ne l'ont su, » 

A Serent, j'ai entendu un autre 
témoignage. Celui du marchand de 
bois Alexis Babin, ancien adjudant 
du maquis, 

— A mon avis, il n'y a Jamals eu 
quelque chose de précis à reprocher 
à cette femme. Elle était évidem- 
ment suspecte mais, le 14 Juin 1944, 
quand deux Allemands furent abat- 
tus dans le bourg de Serent et 
quand, le lendemain, la feldgen- 
darmerie vint enquêter, elle n'arrêta 
personne, Pourtant Désirée Le Méné 
savait par qui avaient été tués les 
deux Allemands, » 

L'opinion de Léon Le Méné, an- 
cien conseiller municipal de Vannes, 
frère de Stéphane, l'époux de Dé- 
sirée, est peut-être celui qui, en dé- 


(2) SUITE PAGE 3] 


(1) Volr France-soir daté du 1e fé- 
vrier. 


innocenter Désirée 


ÉLARGIT SA FORMULE 


| 


taire 


| 


ouvelles révélations sensationnelles d'Henry L. Stimson 


MINISTRE DE LA GUERRE DE ROOSEVELT 


France- 


DÉFENSE DE LA FRANCE - FONDÉ SOUS LOCCUPATION (I4JUILLET: 1941) 


EXCLUSIVITÉ 
France:soir 


à sacrifier 5 millions 
et 5.000 avions suicide, 


en 


ENCORE SI NOUS N'AVIONS 
PAS UTILISE LA BOMBE 


ATOMIQUE » 


Contre un débarquement mili- 
, les Nippons éiuient prêts 


` = 


d'hommes 


[Por les révélations historiques de M. Henry L, Stimson, ministre de la Guerre do Roosevelt, dont 
< France-soir > poursuit la publication en exclusivité, nos lecteurs ont appris comment les Etats-Unis ef 
l'Allemagne avaient engagé une lutte de vitesse pour la suprématie dans lo domaine atomique, Chargé de 
superviser les travaux de la commission atomique, M. Stimson lea exposa pour la dernière fois à Roosevelt 
le 15 mars 1945, Un mois plus tard, c'était à M. Truman, qu ignorait tout du æcorct de la bombe, que 
M. Stimson remettait un memorandum où il était affirmé que cette arme terrible pouvait détruire la civlaa= 
tion entière. Aussitôt dos discussions passionnées s’engagérent entr militaires, savants et politiciens. Lan. 
cerait-on la première bombe, on guise de démonstration, dans un désert, ou sur le Japon? Le mois de 
uillet 1946 allait décider du destin de l'humanité.) (1) 


WASHINGTON, 1% févrie 
E principal objectif politique, social et militaire des Etats-Unis, pendant l'été 19 


a été d’amener le Japon à capituler rapidement et complètement. Seule la destruc- 


tion complète de sa puissance militaire pouvait condui 


able, 


re à une paix du 


Dès juillet 1946, le Japon était sérieusement affaibli par nos attaques de plus 


plus violentes. Nous savions qu’il était allé jusqu’à faire d 


des proposition 


au gouverne- 


ment russe dans l'espoir que celui-ci servirait de médiateur à une négociation de paix, 


Ces vagues propositions japonaises prévoyaient que le Japon garde 
|tie des régions conquises par lui, Elles ne furent donc pas pri 


tune grande par- 
es au sérieux, Rien n’indi- 


quait encore que le Japon pût renoncer à la lutte pour accepter une capitulation sans 
| conditions, I] disposait encore d’une force militaire considérable, s'il était déterminé à 


pe 
S 


| In 
| lip 


fo) 
ét 


| chine fr 


poursuivre la lutte jusqu’au bout. 


Vers le DES LEA AN EVE i 
re dè 


ieux de juillet lesy 


ments 


1945, 
du'n 


rensei 


lions &'hommes 


Corée et en Mundehourle, en 
hine proprement dite et à For- 
ose, plus de 2 millions $ en Indo- 
nçaise, nu Slam et en Bir- | 

anje, pina de 200.000 ; dans les 
des orientales, y compris les Phi 
ppines. plus do 200.000 ; dans les | 

Ju Pacifique. déjà dépassées pa 

avances plus de 100.000. Lo 
rce total l'armée japonaise 
ait donc évaluée à près de 8 mil- r 

d'hommes. Il ẹavéra par la : 

Re de ce Demain 
NEED) dal rte Fe JERUSALEM, 1" février. (AP. U.P., Reuter) 


les autorités britanniques aient l'intention de transformer la P 


“Les Anglais font 
de la Palestine un 
vaste camp retranché 


Depuis ce matin, ils renforcent leurs défenses 
loi martiale 


N semble que 
alestine 
Dès l'aube, des 


tré le terrorisme. 


ient à l'œuvre, renferçant les barrages 
de fil de fer barbelé et les défenses installés dans la ville, Les immeu« 


même pur les clubs 


voqué une conférence de presse extra 


L'armée Japonaise était dans unel en un vasle camp Telranchā Con 
flotte et son aviation La flotte | équipes de travail militaires 
avait pratiquement | censé d'exis-| z in 
ter sauf pour harceler une for-|bles occupés par les services britañniques et 
d'invasion, L'aviation avalt| d'officiers sont entourés de barricades, 
été réduite à un rôle purement dé: | ; 
fensit ou à des. dtaguen — gestes | i 
a i e aa Le condamné refuse | 
des pertes sérieuses à 


en 


Notre reporter photographe a surpris le juge d'instruction de 
Vannes, M. Verdeau, alors qu'il prenait son petit déjeuner. 11 vient 
de se déclarer incompétent dans l'affaire du F.F.I. Crêté, exé- 


cuteur de Denise Le Méné et de son fils. 


de faire appel 


— L'e Exchange Telegraph » a appris 
dans jes milleux de l'Agence juive de 
Jérusalem que Ja joi martiale sera pro- 
clamée dimanche à midi dans 
régions de Palestine, 

D'autre part, dans les milieu 
formés de Ta Aviv, on affirnu 
(le terroriste di 


ous nous demandions 
auel rôle pourrait 
core jouer dans la dernière lutte. | 


(3 SUITE PAGE 3| | 


(1) Voir France-sofr des 30 et 31 jan- | 


mort provoqua 
deux otages) a retiré son appel au Con- | 
seil privé, que son avocat Me Levitzki au-| 
rait transmis sans son assentiment. Le 
bruit court avec persistance que son exé- 


cutlou aura Ieu au début de In smaine 
prochaine. Ceci expliquernit les mesures 
exceptionnelles de précaution par 
le gouvernement, ear il ne falt aucun! 
doute que des troubles graves suivraient 
la mort de Gruner. 

Mais In décision prise par le 
gouvernement britannique d'éva- 
cuer les femmes el les enfanis, ainsi 
que jes correspondants de presse de Pa- 
Jestine, a 616 très mal accueillie par In 
populailon anglaise de Palestine qui es- 
time que cette décision « est une red- 
dition aux menaces terroristes », et par 
ja presse bri*»nnique qui a vivement pro- | 
testé contre le fait de ne pas être con- 
sidérée comm indispensable et n dema 
dé à demeurer en Palestine. 


Churchill : | 
« Le gouvernement se laisse 
intimider | 


De son côté. Winston Churchill re- 
proche au cours dun débat aux Com- 
Bones, “au gouvernement de s'être 
e honieusement laissé intimider par 
E noue 
Vaan dopage de remettre le mandat bri- 
Yennique sur le Palestine aux mains des | 
Narone Unies, A moins que les Etats: | 
Unis ne prennent par moitié leur part | 
de tesponsabili® dans l'application de| 
foute solution. 

Quant au président Truman, il a con- | 


ordinaire pour aujourd'hui, à 15 ħ, 80, 
Bien que le thème de la Mnférence n'ait 
pas été“ indiqué, les observateurs offis 
ieux estiment que le président Truman 
ournir des commentaires à 1a 
Churenlll 


Maintien du double 
secteur 
pour Pessence 


Maintien probable du «statu quo »f 
c'est-à-dire double secteur, pendant quu 
se poursrivra l'enquête sur les possi 
lités "d'accord, Telle est ln situation à 
l'issue de l'entrevuc des représentants 

de transpor« 


de toutes les catégories 
teurs, necompagnés des syndicats ous 
vriers, des transports, (axis et voyn- 
geurs représentants avee M. Félix 
Gouin, A1 cours de cetie entrevues 


qui a en neu, ce matin, à L'hôtel Mas 
ignon, un porte-parole de la délégation 
a déclaré qu'il savait gré à M. Gouin de 
s'être penché sur les problèmes et d'avoir 
établi le contnet avee les ministères ins 
M, Gouin, de son côté, a dit 


d'il restait à la disposition des orga- 
nismes de transport pour pourauivre 16e 
tude des problèmes en cours, de façon À 
essayer d'accor-er satisfaction aux transe 
porteurs. 


DEMAIN : GELÉES 


Parkiens, demain prenez garde en 
sortant de chez vous. Des gelées noce 
turnes rendront la neige et la boue due 
res et très gliasantes Le temps nua- 
geux, três couvert, rendra probables des 
chutes de neige et de Pluie. La tempé- 
rature reste sans grand changement. 

Il y aura donc moore des heureux, 
les enfants, e des malheureux, tous les 
Parisiens, réduits à patauger dans la 
boue à longueur de journée. 


13, boulevard Edgar-Quinet 
à MONTPARNASSE 
DAN. 68-73 

CABARET . DANCING - 


et tout un programme avec I: 


CARREFOUR 


Matinées Samedi et Dimanche 


HENRI DECKER 


orchestre FREDDY VANDER 


BALJO “oim 
Tous les mardis : CROCHET 


Finale 4. et 11 février 
Tous les vendredis: Concours de danse 


Le fantaisiste JEAN DONDA 


Chez BOUSCA 


15, Rue de Lappe, 15 - Métro : Bastille 


CE SOIR- 
GRAND BAL DE NUIT 


L'ARME SECRÈTE D'ARCHAMBAUD 


LES DRAMES DE 


COUPE DE FRANCE 


LA 


LES SOUVENIRS DE GRACE MOORE : 


« ON NE VIT QU’UNE FOIS » 


RA, 20.30. La flûte enchantée. 
RA-COMIQUE, 20. Louise, t- 
RANÇAISE (Richelieu). 14 30. Béréni 
Arlequin poli par l'amour: 20.45. Mariage de 
Flo (Luxembourg), 20.45. Les Mal 
aimés. 
AGNES-CAPRI, 2045 Victor. 
AMBASSADEURS, 21 Le Secret 
AMBIGU, mm. L'homme qui assassina. 
ANTOINE, 20.30 La mutam resoettueuse; Morts 
ans sépulture. 
APOLLO, 21 Un homme sans amour. 
ATELIER, 20.45 Rombo et jesnnetl 
ATHENEE, 21 t Ecole des temm 
UFFES-PARISIENS 21 ant 1e derby. 
CINES, 2045 Revue des Capucines. 
CH -de-AOCHEF, 20.15 Ombre dur 1-tireur 
COMEDIE CH-ELVSEES 21 LEehange 
COMED. WAGRAM, 21 On demande un ménage 
DAUNOU, 21 Dans sa candeur noie 
EDOUARD.VII 21 Des souris n des hommes 
ÉTOILE, 21, Mort ou vif 
GRAMONT. 21 Vs ne l'emporter gas svee touy 
GO-GUIGNOL, 2) Batèu des mille caresses, 
GYMNASE, 2045 Les Parents terribh 
HEBERTOT, 21. L'aigle à deux tët 
HUMOUR, 21 pour les amoureux, 
LA BRUYERE, Le Dibbout. 
MADELEINE 21 Jeu d'esorit 
MARIGNY, 21.15 Nuits de la colt 
MATHURINS  Relkche 
MELINGUE, 15-21, Le Nol 


sur ls place 


MICHEL. 21 Vi je bonhi 
MICHODIERE, ma blonde 
MONCEAU 21, M de Falindor. 
MONPARNASSE-G -BATY 2030 Eleetra 


NOCTAMBULES 21 Les Revenants. 
NOUVEAULANCRY, 21. Au bout du monde 
NOUVEAUTES, 21.10. George et Margaret 
ŒUVRE, 2045 Be 
PALAIS-ROYAL. 2 
PIGALLE, 2045. Huon 
E-ST-MARTIN, 21. Le mort rex 
POTINIERE, 21 Chiche | 
RENAISSANCE, 2]. La part du feu, 
SAR -BERNHAROT, 20.45 Lo Terre est ronde 
TN CHELYSEES, 21. Marionnettes de Salz- 
bourg : Bastien et Bastienne; Mort du cygne; 
Colombine, 
CH „ELYSEES. 20.45 Malon de Bernari 

HEATRE DE PARIS, 21. Valérie 
TH DE POCHE, 15. Le gouffre: 21. La Pom- 
me Toup 
TH. ST.GEORGES, sam. 21. Le Buri 
VARIETES 21 Ciar. 
VERLAINE, 20.30. La P 


OPERETTES 


ALHAMBRA, 15.20.45. La bonne hôtes 
BOUF -DU-NORD, 20.45 Pour un baiser"de vous 
CAS, MONTPARNASSE, 2045, Belle de Cadix. 
CHATELET, 20.30 Les chasseurs d'images, 
GAITE-LYRIQUE, 20.15 Chanson itane, 
MOGADOR, 20.45. No, No, Nanette. 

MONCEY, 21 Mam'zelle Printemps. 


CHANSONNIERS 


TAV, REPUB, 21. R. Paul, I, Cenarg, Ferrary. 
COUCOU. 21 Quana Coraes, tanesnne 
DEUX-ANES, 21 Faisons du toin 


jent de suite. 


or. 


Mme Russel. 


vaisseaux ; 
an sol. 


a changé ma vie 


Après un cuisant échec, j'étudie à fond 
le répertoire français 
consacrent mes débuts au Metropolitan 


Opera dans La Bohème. » 


douze rappels 


Exclusivité France-soir| 


La roulette de Monte-Carlo 
en me faisant gagner 42.000 fr. 


mène une double vie : 


[France-soir poursuit en exclusivité la publication des souvenirs de la célèbre cantatrice améri- 
caine Grace Moore qui les intitulait, quelques jours avant de trouver la mort dans la catastrophe 
aérienne de Copenhague : On ne vit qu'une fois. Grace Moore, née dans une petite ville du sud 
des U.S.A., s’est enfuie à New-York pour y gagner sa vie comme chanteuse. Après avoir Connu 
les déboires d'une troupe ambulante, elle a débuté à Broadway, puis est venue à Paris. Là, elle 
le jour elle travaille le chant, étudie Louise, écoute les conseils de Fauré. 
La nuit, elle chante chez lady Mendi, rencontre Molyneux, Elsa Marwell, les Dolly Sisters, Cécile 
Sorel, C'est au Ciro's, sur une nappe, que Irving Berlin lui signe le contrat qui, dès son retour 
aux Etats-Unis, va lui assurer la célébrité à Broadway. Elle se fiance à Georges Biddle, part avec 
lui pour l'Europe. À Venise, ils décident de se séparer. Elle rentre à New-York.] (1). 


ENTREE à New-York, j'obtins de donner une nouvelle audition au Metropolitan Opera. Cette 
seconde audition me porta un coup terrible. Fout ce que je reçus fut un sec « merci ». « Votre 
voix, me dit le dirécteur, a perdu sa couleur, à force de chanter chaque soir la mème chose ! » 
Je pris alors une grande résolution. J'abandonnai la comédie musicale, Broadway et la sécurité, 

Le sort en était jeté. Je dis adieu à Broadway et pris mon billet pour la France. J'avais brûlé mes 

la route choisie me mènerait peut-être au néant. Mais j'agissais à mon gré et cela était bon, 


J'allai sur la Côte d'Azur, lieu 
rêvé du repos à peu de frais. J'a- 
vais écrit à Mary Garden, Sa- 
chant l'état de mes finances, elle 
m'offrit Sénéreusement son ap- 
partement de Monte-Carlo qu'elle 
né gardait que pour étudier ou 


pour loger sa famille quand elle 
fermait sa villa, 


Je revins donc sur la Riviera, 
jeune élève un peu surprise de dor- 
mir dans le fameux lit vert et or, 
Adorné d'un immense ai) 
recouvert de brocart, cuisinant et 
faisant ma lessive au milieu de ces 


DIX-HEURES, 22. Les dégourdis de ta IVe. 
LUNE-ROUSSE, 21 Dans un fauteuil 


CONCERTS 


CHATELET, 17.30, Colonne (Beethoven) 

GAVEAU, 21, Mad. Martinetti, contr, 

PLEYEL, 21. Concert de bienfaisance Chanteurs 
4 Croix de bols, Vera Krylovà (dans.) 


VARIETES 


A.B.C, 15-21. Léo Marjane, Adius, G, 
BOBINO, 15.21. Lys Gauty, Maria Vi 
CASINO DE PARIS. 2030° Parn 
CONCERT MAYOL, 15-21 0, N. U, 
ETOILE, 21 Saint-Granier, L. Harvey, 
EUROPEEN, 15-21, J'y erois 
FOLIES-BERGERE, 20.30 C'est de ia folle, 
LIDO 23 Floor Show 

PETIT-CASINO, 21, En r'yenant d'ia r'vue 
TABARIN, à oaiit de 21,30. Amolanea 


MEDRANO, 15-21. Troupe Woni 
CIRQUE D'HIVER, 15-2; 


Flims trançais 
CINECRAN, Six heures à perdre. 
CAMEO M. de Falindor, 

CLUB DES VEDETTES lnsgeteur Seron. 
CINEPRESSE CLICHY. La fille du di 
CINEPRESSE TERNES. Seul dans le nuit, 
CINEPRESSE REPUBLIQUE En 
ELDORADO Sis heures à perdre. 
GAUMONT-THEATRE Adiu € 
IMPERIAL Six heures à 
MADELEINE La Beni 
MARBEUF inspecteur + 
MARIGNAN Rêves d'amour 
MARIVAUX. Rêves d'amour, 
NORMANDIE 
OLYMPIA 
NTHEON Partie de cami 
PORTIQUES Six heures à 
ROVAL-HAUSSHANN (elud) 


Tabet. 
t 


ini 
xtra dry. 


d 


d 
Père Tranguilie. 


STUDIO-28. Florence est folle. 


Fims pariant angiais sous-titrés 
AGRICULTEURS. Brève rencontra, 
ARTISTIC Symphonie magique 


BROADWAY. 
CESAR Madone 
CINE-OPERA Chercheurs d'or (Marx Brothers) 
CINEPRESSE CH-ELYS Amour et swing. 
CLICHY-PALACE Bach Strest 
COLISEE, Septiéme voile 
DELAMGRE Ma femme e ses Nirts, 
ELYSEES-CINEMA 2 leuner fillas al un maria. 
EMPIRE Fantasia. 
ERMITAGE, Milred 
FRANÇAIS Arsenie et 
GAITE-ROCHECHOVART 
HELDER. Les Desperados. 
LORD-BYRON. Chercheurs d'or, 
NAPOLEON. La rue rouge, 
PAGODE, Impossible amour 
PARIS. Fantômes en vagrouit 
LA ROYALE Jach l'Eventreur, 
RADIOCINE OPERA. Amour et swing. 
ROVALHAUSSHANN (studio), Ella et M 
t. 


ree. 
eille dentelle, 
Hantha, 


TRIOMPHE. Rapsodie en 
URSULINES. Tori 
VIVIENNE, Les Di 
ATLANTIC, Meur 
Fims anglais doublés français 
AUBERT, Septième voile. 
CINEMONDE OPERA Jach PEventreur, 
CINEPR. MONTMARTRE, Terreur sur la ville 
CINEPRESSE. RASPAIL, C'est arri demain, 
CORSO Joyeux compères. 
GAUMONT-PALACE. Arenes sanglantes, 
MAX-LINDER La lol du Far-West 
MOULIN-ROUGE Dr. Jekyll èt Mr. Hyi 
NIEL Le dernier des Mohicans. 
PALACE, La rue re 
PEREIRE Ranton du bonheur. 
PARAMOUNT fur à yape 
RADIOCINE BASTILLE C'h 
RADIOCINE MONTPARN C'est 
REX „Arènes sanglantes 
ST.LAZARE-PASQUIEI 
SCALA Les Desperados. 
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arrivè demain 
ar demain, 


Boom Town, 


LE THEAT 


par Marcel AUGAGNEUR 


RE 


VOYAGES DANS UN FAUTEUIL : 
en Irlande, en Russie, en Amérique, 
en Angleterre. et en province 


Depuis le début de l'année, l'Irlande, la Russie, les Etats-Unis, 
‘Angleterre, s'affrontent en une compétition théâtrale à laquelle Ja 
France participe prudemment par deux reprises et par un échec, d'ail- 
leurs immérité, celui de « Quatre femmes », de M. Mouloudji, honnête 


locumentaire sur la Résistance, 


C'est aussi son caractère docu- 
mentaire qui confère son réel int 


rèt à l'Ombre d'un Franc. Tireur, 
de M, Sean O'Casey, délégué par la 
verta Erin au théâtre Charles-de- 
Rochefort : car nos compatriot 
ignorent À peu près tout de l'Irln 
de, bien qu'elle aoit celta comme 

tre Bretagne et catholique comme 
< la fille aîné de l'Eglise ». À l'in- 
trigue qui développe tardivement un 
épisode ténu de la Libération irlan- 
daise en 1920, on préférern ln ré- 
vélation de ce peuple au patriotis 
me fanatique, au goût profond de 


la poésie, à la piété presqua enfan- 


tine, au merveilleux humour, bien 
supérieur à l'anglo-saxon, qu'expri- 
me un excellent dialogue ; cette piè- 
ce qui mérite d'être vue, est jouée 
avec plus de zèle que d'expérience: 
mais MM. Philippe Kellerson, Jean 
Bolo et surtout M. Guy Pierauld ont 


ün ceftain talent, à défaut d'an ta~ 
lent certain, 

Mais que dire de la vieille Rus- 
sie qui fait choir les spectateurs 
dans ¢ Le Gouffre » (béant la lundi 
et le samedi au Théâtre de Poche)? 


L'auteur, M. B. niriasev, a pas- 
tiché les romana de l'époque tsarlaté 
jusqu'à leur caricature : il y a des 
policiers, un Jeune et pur terroriste, 
nne fille À mégot et À rictus, dos 
beuverles et des remords, une misè 
en scène, comme on dit dans les 


romans, < aux silences chargés d'In: 


tentions 


> et une troupe que 
crolralt composée d'amateurs : on 
dirait un sketeh réaliste “pour unè 
chanteuse démodée, 


Electra 


Quant aux Etats-Unis, Ns sont 
représentés par Electra, de M. Eu- 
gène O'Nelll qui fut mieux inspiré : 
une jeune puritaine acculą sa mère 
adultère et son frère déséquilibré 
au meurtre et au sulcide : puls elle 
se confine dans une solitude hantée 
par ses victimes. Le titre révèle la 


prétention dè l'auteur à la tragédie |— 


où len passions, dépassant l'indivi- 
du, se développent sur le plan de 
Thomme. Ni l'intrigue, ni les per- 
sonnages, également conventionnels 
d'Electra, ne s'élèvent au-dessus du 
fait-divers : la violence ne supplée 
pas à la grandeur ; elle permet sên 
lement à Mme Marguerite Jamo 
à Mme Valentine Tessier, à A 
Alain Cuny de s'époumonner av 
talent : les Interprètes de ces rôle 
à laryngites trlomphent d'un texte 
que ses nalvetés incroyables et son 
emphase indigente apparentent aux 
mélodrames de l'Ambigu, évider 
ment celui du siècle dernier, (Th 
tre Montparnasse-Gaston-Bat 
Aptès le monatre américain, vol- 
au théâtre Verlaine, la monstre! 


cl, 


anglais, la Perverse Madame Rus 
sel, adaptation d'une pièce anglaise 
par M. Robert de Thlac : c'est une 


variante du Secret — sans la mat- 


triae scénique de M. Henry Bern- 
stein — se dénouant comme la Tos- 
ca — sans l'habileté de fen Sardou 
son besoin da despotisme conduit 


une mère de famille au crime èt au 
suicide, La pièce hésite entre l'ex- 
ploitation des situations et l'obser- 
vatlon des caractères — celle-ci se 
réclamant d'une psychologie pour 
journaux de modes ; ìa construction 
comporte blen des longueurs : le 

ogue charrie, dana des flots d'eau 
rose, d'innombrables formules 
de politesse empruntées à un traité 
de savoir-vivre banal et compassé 
Malgré toutes ces faiblesses, la 
Perverse Madame Russel reste ton- 
Jours « du théâtre »; d'autre part, 
elle est remarquablement interpré- 
tée par Mme Valsamaki, de qui le 
grand talent fait oublier les affreu- 
ses robes, par MM. Pasquall et 
Jean Mercanton, qui atteignent la 
perfection. 


Et la part de la France ? 


T) faut citer la reprise, À ln Re- 
naissance, de la Part du feu, de M 


juls Ducreux : le dialogue, fluide | TEE 
Rae Mia ain a| Programme du samedi soir 
désuète, reflet de Pi Hervle: ii évri 
Ve re Matt at aadaiema| - et du dimanche 2 février 
Chaminat, ainai que M. André! MUSIQUE — 18 (CE Rueil) Lieders Sehu- 
pussin (malgré des procédés par-| bert; 18.15 (PN) Films musicaux; 18.45 


foia massifs, malgré un accent bal 
kanico-toulousain) a'y distinguent 
aux dépens de l'auteur qui, médio- 
cre acteur, dessert sa pièce, 

A cette molla compétition inter- 
nationale il faut aurtout signaler 
la meilleure contribution française 


la mise en scène de Britannicus, 
au Vieux-Colombler, par M. Noël 
Vincent : elle est si remarquable 


qu'elle mérite assurément une moins 
brève critique ou, plutôt de longs 
éloges, 


Obsèques de 
GRACE MOORE 
lundi, à Péglise 
américaine 


Les obsèques de Grace Moore au- 
ront lieu, À Paris, le lundi 3 fé- 
vrier, à midi, en la cathédrale am 
ricaine, 23, avenue George-V. 

M. Jefferson Caffery, ambassadeur 
des Etats-Unis, Mme Caffery, de 
nombreuses personnalités civiles et 
militaires américaines et françaises 

sisteront à la cérémonie. 


PETITS et GRANDS! 


s'amusent follament à MOGADOR 


NO,NO,NANETTE 


N'opérette {a plus jeune, Ia plus trépidante | 
montée av un luxe inout. Distr sensation 
melle £ Claudine Cereda, Arlette Guttinguer, 
Ed, Castel, R Allard, Matter st Frédérique, 
Soir. 20 h, 45 Matin, : Dim. ei Lun, 15 h. 


Le THEATRE DE LA PORTE SAINT- 
MARTIN nous prie d'annoncer qus ton ac- 
tuei succèt « LE MORT REVIENT DE 
SITE m dont le grand comique BAH est 
Ja védetie, sara retransmis par ‘à Radio 
diffusion Française (ehstne parlilenne), I 
lundi 10 février à 21 heures 


MEDRANO 


Le digue de Paris" 


DU CIRQUE PUR | 
LA TROUPE 


GRUSS JEANNET M 


se trapéaistes, ses jockeys 
4 ma CAVALERIE 

RUDY BOLLY + LES ALBERTINI 

att, venant dè Chine, les célèbres 


GEORGE WONG 


.et les CLOWNS ! 


* 


E TOIDE © 
dans MORT 
aventure policière de 


MAX REGNIER | 


soirs A 21 heures 
L, 8. 15h . Dim. 2 mat 


OU VIF 
MAX REGNIER SSSR 


LE CELEBRE TENOR 


LUIS MARIANO 


vedétte dea disques 
g LA VOIX DE SON MAITRE » 
fait sa Rentrée au 
CASINO MONTPARNASSE 


dans le plus grand succès d'opéretts 


La Relle de Cadix 
CAMEO 


Mie FALINDOR] 


ii, 
IERRE JOURDAN 


GIL ROLAND- 
ET JACQUELINE DOR 


| 
| 
| 
| 
| 


UT 


AT, 
MN 


24.84 POISSONNIÈRE 
MÈTRO: MONTMARTRE 


CLAIRE 


TREVOR 7 


ALBERT = 


DEKKER J 


DANS 


VARIETES. 


CE SOIR, — 19.55 Variétés : 
DEMAIN, — 19.55 Variétés 


DEMAIN 
MUSIQUE. — 8.15 (PP) Le pianiste Yves Ni 


splendeurs rococo. Dans l'apparte- 
ment au-dessous du mien vivait 
une de mes amies, Doris Chapman, 
Nous faisions table commune par 
raison d'économie. La grandissime 
vedette de l'écran, muet à cette 
époque, le beau Richard Barthel- 
mess, venu me voir, me trouva sans 
bonne, dans cet élégant apparte- 
ment d'où l'on dominait la petite 
ville d'opéra-bouffe. Il insista pour 
que $ 


nous dinions au restaurant $ 
il lui déplaisait de nous voir falre | 


ia cuisine el sele dans | 
un cadre a A Tune dès 
tables volaines de la nôtre, Dick 


aperçut la belle Jessica Sargeant, 
de New-York, qu'il avait rencon- 
trée sur le bateau, 11 leva son verre 
pour la saluer : 

— Voici la femme que je veux 
pouser, dit-il. 

(M le fit, effectivement. Iis sont 
toujours mariés et la plus vive ami 
tié nous a unis.) 


Je commença! à travailler € Ma- 
non » ep me voual entièrement à 
l'étude du répertoire françali 

La vie habituelle de Monte-Carlo 
me demeura fermée, Je ne m'oc- 
cupai que de l'Opéra de Monte- 
Carlo. 

Un soir, pourtant, J'allal au ca- 
sino de Monte-Carlo avec des ami 
dont Louis G, Kaufman, président 
de ja Chatham Phenix National 
nk, Louis me poussa vers les ta- 


Peut-être, me dit-il, aurez-vous 
ta chance de la débutante | 

il me montra comment Jouer (un 
banquier le salt toujours, sans le 
faire et me prêta mille francs, 

J'ai toujours eu un faible pour 
le cinq. C'est mon chiffre, et Je l 
Joual. Je gagnal. Je lalssai tout. Je 
gagnal encore. Le cœur battant 
étrangement et sans la molndre Idée 
de pourcentages, de théorie des nom- 
bres ou de psychologie, Je répétal 
le cinq, très énervée. Je gagnal 
43.000 francs, et rendis les mille 
francs de la mise à leur proprié- 
taire avec un intérêt de dix pour 
cent (bien plus élevé que le coupon 
la Chatham Phenix !) 
es quarante-deux mille 
changèrent ma Vie. 

La main crispée sur ces billets 
mal acquis, J'allai voir M. Sella, 
propriétaire de l'hôtel du cap d'An- 
tibes. TI me loua la petite maison 
rose appelée la < Villa des Cadres », 


francs 


Ecoutez à la Radio 


(PN) Mélodies; 19:45 (CE) Musique et lon- 
gitudes; 20 (CE) Concert symphonique, relais 
de Belgique; 20.50 (PN) e Trumpeldor », 
jepée lyrique de Lazarus, et « La Chambre 
bleue », comédie musicale, musique de Lara- 
rus; 23° (PN) Cycle de la symphonie, 

— 18 (PP) Week-end sportif; 19 
(PP) Chantons la France: 19,45 (PP) Vous 
avez vos papiers ? 20 (PN) A Montmartre, le 
ir; 20.30 (PP) La chanson de tout le 
21.30 (PP) Surprise-partie, solrét 
chant de Guy Marly et 


RADIO-LUXEMBOURG (1293 m.) 


La mare ai 
(Bourvil et Saint-Granier); 20. 
Symohonette. 


canards 5 


€ La mn an | 
canards » (Bourvil et Saint-Granier); 20.45 | 
Musique : Symphonette, 


9 (PN) Musique de chambre; 12 (PN) Plai- 
sir de la musique; 145 (PN) « Flossie » 
opérette; 16 (PN) Orchestre Noël Chiboust 
17.45 (PN) Concert Pasdeloup (auvres 
Besthoven, A. Roussel, Ravel J. Ibert); 20 
et 20.50 (PN) Musique arrite; 23 (PN) Géo- 
aphle musicale : L'Argentine; 23.17 (PP) 


IL Y A 225 ANS, MARIVAUX 
JOUAIT... «BRÈVE RENCONTRE» 


alne sur les terrains du fameux hô- 
el, 

Pas un Américain n'avait encore 
eu le courage do visiter la Côte 
d'Azur l'été, Les circonstances s@1- 
les nous firent découvrir ce pays de 
cocagne. Nous nous mimes à en- 
voyer des cartes postales à tous 
nos amis et connaissances, leur di- 
san que pendant qu'il pleuvait sur 
le reste de l'Europe, il y avait, sur 
la Côte, le soleil, les bains et nous, 

Bientôt notre petite colonie com- 
pris l'auteur de e Les hommes pré- 
fèrent les blondes >», Anita Loos, et 
John Emerson : Donald Ogden Ste- 
wart, qui s'arrêta en pleine lune de 
miel 'avec la comtesse Tolstol, Har- 

rx, Charlie Mac Arthur et 
beaucoup d'autres. 

Comme toutes choses dont s'em- 
pare la mode, la Côte d'Azur d'été, 
avec le temps, se valgarisa au point 
de faire parfols regretter les jours 
passés, Soudain, aux approches de 
la trentaine de ce siècle, tout chan- 
Een, en effet, Les hôtels restèrent 
ouverts, la hauta couture maintint 
sos salons, les palsibles malsons 
privées sortirent leurs écriteaux : 
< Chambres à louer », les terrasses 
du Carlton et du Martinez deman- 
dèrent qu'on retint ses places et les 
rues ressemblèrent à Broadway. 


Mon premier contrat 


avec le Metropolitan Opera 


Je me rendis alors à Paris donner 
une audition à Masson et Ricou, di- 
recteurs de l'Opéra.Comique ; Je pris 
des leçons de mise en scène avec 
leur directeur artistique Albert Car. 
ré ; J'allai, avec un nouveau soupl- 
rant, un jeune compositeur amérl. 
cain, en voyage en Europe centrale 
et en Italie, A mon retour sur la 
Côte d'Azur (sans le compositeur 
qui s'était montré complètement in. 
sensible à la couleur et au pittor 
que de Naples et avait préféré ren- 
trer à New-York), Je trouval un 
chèque de plusieurs milliers de dol= 
lars, représentant mes € royal 
sur les droits de reproduction d'une 
chanson que J'avais créée à Broad- 
Way 1 « Chérie, Je t'aime ». 

C'est avec cet argent que J'ache. 
tal, au-dessus de Cannes, la villa 
où J'espère finir mes Jours. 

Le 12 Juin 1927, au Teatro Lirleo, 
A Milan, Je passal ma troisième 
audition devant Gatti-Casazza, dl- 
recteur du Metropolitan Opera de 
New-York. 

Le lendemain, signals 
contrat avec le Metropolitan 
appointements de 75 dollars par 
maine. 
tis mes débuts au Metropolitan 
dans le rôle de Mimi, de « La Bo- 
hème », le 7 Janvier 1928, en ma- 
tinée. 


mon 


Je perds ma jarretière 


en scène 


Mol, J'étais trop effrayée, J'avais 
le gosier trop serré pour faire autre 
chose que demeurer assise, comme 


Tirage de « France-soir », le 31-janvier : 432.160 exemplaires 


LE PLUS FORT TIRAGE ET LA PLUS FORTE VENTE 
DES JOURNAUX FRANÇAIS 


ESAV. CLICHY. Mr LA FOURCNE MAR 20.43 
BACK STREET - 


ouvelle version 
Charles BOYER - Margaret SULLAVAN: 


MARBEUF «+ M 
CLUB DES VEDETTES 
punisi y 


mense succès remporté par 
« L'ECHANGE », de Paul Claudel, avec 
Ludmilla Pitoëff et sa compasnie, à la 
Comédie des Champs-Elysées. og Annonce 
les dernières représentations de cette pièce, 


Marcel Achard, auteur des 
« Sourires inutiles » im- 
promptu, écrit en hult jours 
pour célébrer le 259* anniver- 
saire de la naissance de Ma. 
rivaux, évoque ici pour Annie 
Ducaux — qui en a elle- 
même appris le rôle de Syl- 
via en moins de huit jours — 
la première et brève rencon- 
tre de l'auteur de « La Sur- 
prise », de « L'amour » et de 
l'interprète, Cette rencontre 
qui, d'ailleurs, a fourni à Mar- 
cel Achard le sujet de son 
« à propos » se déroula voici 
tout juste 225 ans dans la loge 
de la comédienne au théâtre 
des Italiens. Notre cliché, pris 
hier dans la loge d'Annie Du- 
caux, ne l'évoque-t-ll pas 

lui-même 


une condamnée à mort, | 
tant, à attendre l'appel 
Moore, l'entrée de Mimi » 

Quand Je la tis enfin, cette antrée, 
au bruit des applaudissements de la 
salle comble, Une Vague d'émotion 
me souleva, me rendit sourde À la 
musique. 

Puis, 
tres que 


cœur bat. 
€ Miss 


le plus terrible des dés: 

uisse connaître une fem- 
me, en scène, s'abattit sur mol : Je 
pi une Jarretière et 11 me fallut 
passer derrière une chaise pour la 
remettre. 

Au baisser de rideau du dernier 
acte, nous eûmes douze rappela, On 
me jetait des violettes. Les cinéas- 
tes et les journalistes envahissaient 
la acène. Ma mère, mon père, la fa- 
mille et les amis m'entouraient pleu- 
rant et riant sans souci des cameras 
ronflantes. Il y avait des fleurs, des 
télégrammes, toute l'agitation d'un 
< début > réussi, Parmi les fleurs 
reçues, je remarqual particulière- 


ment ùn grand fer à cheval avec un 
ruban < De vos amis la Côte 
d'Azur >, envoi collectif venu du 


sud de la France, de mea fournis- 
urs, de mon jardinier et de si 
femme, Trop fatiguée et troublée 
par ce jour mémorable, Je rentral 
à la maison pour un diner en fa- 
milie, Le lendemain, je m'évelllai 
dans une sorte de gloire. Les jour- 
naux publisient des portraits et des 
interviews en première page et aux 
pages suivantes, La critique n'était 
pas toujours favorable. La seule 
ju le fut franchement pour une 


jeune artiste passablement affolée 
ut celle de Samuel Chotzinotf, dans 
le < World > de New-York. Pius 
tard, le bruit courut, paraît-il, que 
J'avais donné à son auteur dix mille 
dollars ! Sans doute sur les soixan- 
te-quinze dollars que je gagħais 
chaque semaine ? Mon lit se cou- 
vrait de télégrammes venus des 
quatre coins du monde — et je com- 
pris soudain que j'étais une étoile 
d'opéra ! (A suivre.) 
(Copyright by France-soir and 

Edition Universelles.) 

C) Voir France.soir des 29, 

Janvier, 1er février 


30, 31 


LE 


SECRET DE 


(l'ex - cantatrice 
Saint-Huberty) apprend de Ia bouche 
même du général Bonaparte, ivre de fu- 
reur, que son Louis ‘'Antraiques 
sera fusillé à l'aube, Son crime? Dé. 
tenir des papiers compromettants pour 
le comte de Provence (Louis XVIII) et 
refuser de les livrer, Ann. rentre au 
palais Andreoli, où eie est en résidence 
surveillée, et, dans une crise de déses- 
poir, raconte tout à son voisin de cham- 
bre, le beau Lorenzo, qui l'aîme, bien 
qu'il soit char Vesplonner, Lorenzo 
obtient de Bonaparte non seulement que 
Yon épargne d'Antraiques, mais qu'on le 
laisse s'évader avec sa femme pour pou- 
vair, en le suivant, retrouver les papiers. 
Lorenzo, devenu l'amant d'Anne, lui ex- 
plique qu'il peut organiser ceite fuite 


Le monde à l'envers 
USSITOT Lorenzo tint à 
tranquilliser Anné : 
Non, je n'ai pas 
perdu la tête, Je me suis 
mal expliqué, voilà la vérité. 
S'il est impossible de s'évader 
de la citadelle, il est parfaite- 
ment loisible à un malade soi- 
gné à l'hôpital de fausser com- 
pagnie à ses infirmiers aussi 


transfert hors de la citadell 
— Et qui le préviendra de no- 
tre plan ? 
— Toujours grâce à mon gar- 
dien de Livourne. Un de ses frè- 
res est de faction à demeure à la 


citadelle, Anne, si je me permets 
de te parler ainsi, d'évelller de pa- 
rells espoirs de liberté, c'est que je 


le puis. Restons calmes et patients 
je temps qu'il faudra, ce sera un 
peu plus long que lorsqu'il ne s'a- 

it que de nous deux, mais 
ussirons.… Le frère de Do- 


— Tu m'es tontbé du clel et je 
t'adore 1 

Et à l'idée que d'Antralgues al~ 
lait friser la mort, puls recouvrer 
la liberté, Anne, une fols de plus, 
se Jeta au cou de Lorenzo, ces dé- 
bordements de tendresse, dans ces 
moment assez équivoques ne man- 


bres ,occuperalent sans nul doute 
un chapitre spécial, le chapitre des 
évasions saugrenuês 

— Pourvu qu'ils ne commettent 
pas de telles Imprudences que nous 
soyons obligés de les surprendre, 
disalt-on, dans le bureau du gé- 
néral Berthier. tout serait à re“ 
commencer. 

— Tu es absolument sûr du gar- 
dien ? demandait Anne à Loren- 
20 Vois-tu que tu ales mal pin- 
cé ta confiance ? Ils ne pardonne- 
raient pas à d'Antraigues cette 
fois-ci... et nous aurions été les 
artisans de sa fin ! 


pût mener double jeu, 

Quant au médecin déslgné pour 
soigner d'Antralgues, 1) revenait 
des consultations qu'il accordnit 
deux fola par jour à son malade, 
en pouffant : 

— C'est trop drôle. disait-l, N 
fait dfs efforts à mourir de riro 
pour avoir l'air au plus mal.. et 
Te premier Dinfotrus venu lul con 
soillerait tout au plus oire de 
le remettre sur pled, un clystère et 
deux jours de jeûne.. et mol, je 
fais semblant d'y perdre ma scien- 


JOURNEE 
DU DIMANCHE 2 FEVRIER 1947 


Une opposition Lune-Vénus ren- 
ära fluctuante l'humeur féminine et 
les relations conjugales et familiales 
risquent d'en être un peu troublées. 
Le parallèle Saturne-Mars de 20 heu- 
res nous inclinera à la morose ran- 
cune, aux entétements Inopportuns 
et aux accidents corporels. 


Les enfants nés ce jour 

seront intelligents, actifs, mals par- 
fois freinés dans leur développement 
et leurs réalisations par d'importants 
et brusques obstacles. lIs réussiront 
néanmoins, 


Si ce jour est celui 


de votre anniversaire 


l'année peut être assez bonne dans 
son ensemble, à condition que les 
difficulté, n'aitèrent pas votre équi- 
libre mental, que vous preniez cons- 
cience de vos chances afin de les 
utiliser à bon escient. 


Retenez cette date... 
4 FEVRIER 1947 


Ouverture aux Magasins du Bon 
Marché d'une très importante biblio- 


thèque. 
30.000 volumi 

Littérature générale, ouvrages 
vulgarisation, traductions, ete. 

C'est un organisme qui pourra sa- 
tisfaire le plus exigeant des lecteurs. 

Tous les volumes sont rellés. 

M. Claude FARRERE, de l'Acadé- 
mie française, présidera le 4 février 
cette manifestation bien parisienne 
et dédicacera ses œuvres. 


(Communiqué.) 


de 


SAINT-HUBERTY 


g diableya avalé consci 
France-soir deux a trols mauvaises Usanes 
belle comtesse qui, sur le moment, lul ont cer- 
N°37 fun Canran | ` tainement. fanaid une (lèvre de 


vigilants soient-ils, dre, puisque c'est à nous qu'ils 
"Louis est malade? PAU goot magona PU aua 
Pas encore ! Mais il va l'attelage à la disposition des fu- 
falloir qu'il le soit et assez gra- ritifs… mals que diable, si vous 
vement pour nécessiter gon désirez qu'ils ne s'en doutent pas, 


nous peuasrons.. Le frère de Dos aveo le reste, lul répondait-on en 
les indications désirables, lui fera "IADE e cevenait de tournées en 
tenir les substances et ingrédients Robert grani ba AE aerd ga r 
indispensables pour simuler un Yie, où fl avait soi-disant visité 
empoisonnement qui fait friser ia ana o aturs oUr EARO AVE 
mort à gon homme.. Va, (OUt est des piles de louis. que la Saint- 

Huberty lui rendait Immédiate- 


+ + ~ — Tu ne crois pas que Donat! 
Quant Jamais do Ialsser co dernier exagere 2 ent Emettre, 
paniols. a sulte de ces. — Quelle Importance cela a-t-11, 
confidences, deux semaines qui, Mon Chéri ? Te suis prête à donner 
dans l'histoire, Gas évasio: aa de là... Si je pouvais donner lo 


— Je te jure, ma chérie, que si ii, 
l'apprenne, je le tuerals de ma tafant lea soirées qu'ils passaient 
naine en tête à tête, comme on compte 
m.i En eeo Aar la St- fos jours à l'approche de ln fin d 
uberty avait chassé de son ee- vacances, Leur splendide Isolement 
prit, depuis que Lorenzo se, dé- arrivait fnsensiblement à son 
Youalt pour les sortir, elle et d'An: ferma, à 
tralgues, du mauvais pas où ia ‘erm ut cela ? Pour- 
étaient ‘engagés, toute idée qu'il Ét pourquol tout cela ? Pour 


L'HOROSCOPE QUOTIDIEN 


LA BELLES 


ce marquez qu 


cheval et dont il 
ser S'N avait su. 
Mais d'Antraigues ne pouvait 
pas € savoir > er continuait de 
gémir sur son lit de douleur dès 
qu'il se croyait aurvelllé, 

— Presses le mouvement, 
muniquait-on par ailleurs 
part de Bonaparte, 

inalement devant Anne, Loren- 
prenait des airs parfaitement 
mystérieux, ehuchotalt de secrètes 
consignes à l'oreille de Donati, 
qui avait le don de hanter les plus 
sombres galeries à la façon d'un 
fantôme pour, dès qu'elle avait le 
dos tourné, rejoindre les seconds 
da Bérthler et décider progrès 
que ferait accomplir le len 
demain aux préparatifs de l'étran- 
ge évasion. 

— Je me dégoûte, pensait par- 
fois Lorenzo. 

11 s'insurgea même, mals dut 
sincliner quand on lui fit sa- 
voir que cẹ n'était pas par mi 
racle que l'opération devait réus- 
sir et-que la Saint-Huberty se de- 
vais de vendre ses bijoux pour 
acheter la complicité des gardes, 
acquérir une calèche et des che- 
vaux pour atteindre la Suisse, 
ete, ete 
Mais vous savez blen.. 

— Nous savons bien, en effet, 
que les gardes ne sont pas à vi 


aralit pu sè pas- 


com- 
de la 


il est Indispensable qu'ils payent 
ces avantages au poids de l'or... 
C'était logique. 

Anne n'hésità pas une seconde. 
Elle sépara de ses diamants, 
rlas, bagues et broches avec, u 
apressement qui remplissait Lo 
renzo de pitié 

— Là ! Ne croyez-vous pas que 
c'est assez ? couralt-il dire au P. 
du Palais Andréoll, 

— Elle a au coù un colller de 
plérres qui vaut quelques millers 
de livres... qu'elle la donna dono 


ment À telles et telles fins que l'on 


suppos, 

Lorenzo ne pouvait pas consells 
ler à Anne de cacher le plus qu'elle 
pouvait de son trésor, alors qu'el- 


le trouvait tout naturel de s'en dé- 
faire. 


double, Je donnerais le double. 
Lorenzo regrettait alors nmêre- 
ment de s'être présenté à ia Saint- 


Huberty sous le jour d'un patit 
universitaire, ancien précepteur 
des rejetons d'un riche marchand 
de Vérone, actuellement sans le 
sou et pòursuivi, en principe, pour 
être opponé aux 1dées nouvelles 
que les Frangais amenslent dans 


leur bagage, Ah! s'i) n'avait pas 
eu la niaiserie d'insister si sou- 
vont mir non Impéeuniosité, I nu 
talt pu lui faire croire qu'il parti. 
cipait aux frais de l'expédition et 
c'eût été autant d'épargné à la 


quol ca mal et ce tracns que nou 
nous donnons ? Pour retrouver son | M 
mari ! C'est ahurissant... ruminalt 
Lorenzo. 

Enfin lé grand jour arriva. 


PROCHAIN FEUILLETON : 


Où d'Antraigues éprouve 
quelques angoisses. 


(Copyright by France-soir 
and A.-G, Leroux.) 


JOURNEE 
DU LUNDI 3 FEVRIER 1947 


Journée nssez e plate » où mul 
domine, en ton majeur, une dia 
nance Lune-Neptuné Instigatrice 4 
mirages, d'illusions creuses. Reston 
sur ia défensive devant nos propre 
inspirations et les suggestions pi 
toujours désintéressées d'autru 


Les enfants nés ce jour 
seront intelligents, mals d'une 
pacit d'efforta A éclipse. Les étu 
Quer en conséquence et surveille 
leur alimentation, 


Si ce jour est celui 


de votre anniversaire 

ne vous lalssez paa Impresstonnit 
par les choses ou les Événements cot 
tradictoires ou décevants. Ne com 
cluez rien sans mûre réflexion. 


DANY-ROY. 


EERE Philymbni 


Les crêpes sans œufs 


Dans un saladier, délayez 25 F 
de levure fraîche (levure de boula 
ker) avec nn verre d'eau ou de lu! 
tiède, ajoutez peu à peu 250 gr. dt 
farine famisée et, de nouveau, U 
verre d'eau, fouettez longuement tè 
pâte lisse. Couvrez le saladier avt 
Un linge, laissez lever la pâte pet 
dant $ heures dans un endroit tè 
de. Après ce temps ,ajoutez-y Ui 

incée de sel, 3 ou à cuillerées dt 
Fqueur où parfum à votre choix 
zeste d'orange et de citron rl 
Laissez reposer encore 2 
puis faites les crêpes aprè 
Ajouté, si nécessaire, encore un Di 
d'eau pour obtenir la consistait 
désirée, 


3 FILMS 
de Festival au 
PARTIE DE CAMPAGNE, de Jean Renoir 
L'HOMME, de Margaritis 

NAISSANCE du CINEMA 


psp 


ABBOTT:COSTELLO 


clans un film dësopilant 


Gt ERMITAGE RUSSE 


et comme autrefois 


A. RIGIHOFF sous y recevra 
H. LAURIN vous y fera déguster 


spec. russes et frang. 


Gregor MEZO $s charrerone 
Christiane BLONDELL 


« 
Diners — Soupers dansants 
Thés dansanta : Samedi et Dimanche 


CLUB nes CINQ 


13, fg Montmartre PRO. 09-35 
LA GRANDE FANTAISISTE 


MARIE DUBAS 
JEAN ROMANI 


ave lorhetre MATISSON 


NORBERT 
ET SA GRANDE FORMATION 
DIMANCHE EN SOIRSE 
Réception 
CERDAN et de FOUQUET 
après le Championnat d'Europe. 
Jours de fermeture du cabaret 
MARDI ei MERCREDI 
Le Restaurant reste ouvert 


de 


« FREDDY LA VALISE », je fameux 
vaudeville de Jean BOYER et André HOR- 
NEZ, qui a obtenu un si grand triomphe 
à l'AMBIGU, et dont les représentations 

avaient été interrompues que par suite 
engagements antérieurs, reprendra pro- 
Chainement son écintañte carrière au 
THEATRE DES VARIETES. avec tous sea 
créateurs et en particulier avec RELLYS. 


SAMEDI ET DIMANCHE 


THES DANSANTS 
DINERS. -  SOUPERS 
Le meilleur orchestre de Paris 


CLAUDE NORMAND 
HAMMOND 


à l'orgue 


67, rue Pierre-Charron, ELY, 01.70 » 02.02 


FEMINA 


167, rue Montmartre 
À 22 heurs m "vue 


“t FEMINAFOLLIES ” 


A minult: 


“La REVUE EXISTENGIALISTE " 


de Charles TUTELIER 
40 ARTISTES 


Les Ambassadeu 


Avenue Gabriel 
A 21 h, DINERS-SPECTACLE DANSANTS 


avec NITA SALVA 
LYDA ALMA et YANNI 


A 23 h. - Un programme de cabare 
sensationnel aveo 


VUES MONTANO 


et le roi du jarz 


AIMÉ BARELLI 


avec sa grande format 
Retenes vos tables à ANJ. 27-80 
Réception : CHARLES 
Fermé le mercredi 


A la Comédie Wagram, Simone Hi 
et Geneviève Maury créeront des rôles 1, 
portants dana « Histoire très nau" 
d'Hervé Lauwich >. 


LE RŒUF sur LE TOI 


Thés et soirées dansants 
le samedi, le dimanche 
SON CABARET 


« CONSTELLATION ? 


34, rue du Colisée — ELY. 83-3) 
FERME LUNDI 


P 
entr 
mu: 


qung 
den | 
la p 
leote 
tieke 


pour 
fants 


T 


ú je mai pas voulu 
rester dans ma tour 
d'ivoire » déciare à 


Vincennes le prési- 
dent Vincent Aurio 


La président a salué la foule, 
nombreuse, qui l'ap- 
a oufants des colea, 
neostrade 
dana une vasto salle do 
fhantalent la € Ma 
Tamourat, malro do 
morcin le président de 
roprésentanta de 

minea environnantes, ët 
delire Braun: 

€ On m'avait dlt 
A moment dan 
froid ot far 
Ja n'a D 
dans Une tour 


TROC 
Charmes féminins 


venue n 
phaudtasait, 
montés sur 


a mairie, 


à répondu M, Auriol, 
voulu 
d'ivoire, » 


1% février (de notre cort, 
partu par tél), — Pour 
kes pionniers de guerre du camp de 
D do de Saulcy, à Motz, quatre mi- 
nauroy travorsalont tous les soirs la 
Mosolla on barque, afin d'offrir leurs 
aux ex-défenseurs du Grand 
m fait, il s'agissait plutôt 
P.G.A, démunis d'ar- 


charmes 


Reich, 
d'un troc : les 


ant été mise au courant do ce 


minàga nocturne, la mère d'une de 
cs « tolaboratrices » d'un genre 
apéclal le prit d'abord de haut, Puis, 


a ravisant, elle décida de diriger 
elle-même les opérations de cette 
fructueuse débauche. 
La mòra complice, la passeur et las 
te jeunes personnes ont. été 
etérés au dépot 


Panne ce matin au 
métro entre Réau- 
mur-Gare de l’Est 


Par suite de la rupture d'un rall 


etre les stations de métro Réau- 
mur-Sébastopol et Gare de l'Est, 
ue certaine perturbation a été 
apportée fio de ln ligne 
Porte de ncourt-Porte d'Or- 


léana, 


~ COURSES DE LEVRIERS 


PRONOSTIOS POUR SAMEDI 
le FEVRIER, A 19 H, 30 
LIDIE, 


MI- 


MACAO MOUFION, CADY. 
i MAIS, MAORI, BÀDINE. 


k ouno : PARLA, CAPRICIEUSE, RI- 
ONEGA, PLANTE 

RIOT, BOLO, MYRI- 

CANTALOUP DABOVAN, 


M toane r 
RERACLES 
PISTARD, CHOICE MAN, 
E WITH ME, 
Prochaine réunion : mardi 4 février, à 

res 30 


RAVITAILLEMENT 


Le nouveau « haut commissariat » 
Mt vivres pourrait-il se pencher sur 
hcohétence régnamt sur le & déblo- 
June », doublé de in « péremption » 
fe ilekeis ? Nous avons parlé hièr de 
M Promesse du. thé.rantôme, plusieurs 
fus nous aignajent aussi que des 
Mets validés en novembre dernier 

ion de bananes aux en- 

périmés quelques semal 

, Sans que lea commer- 
F À cecu leur répariition. A Ia 
tribution suivante, es. consommne 
lu lésés n'ont pu 'se rénpprovislon 
À, le quantitês de bananes allouées 
AL fournisseur étant strictement Jie 
lès aux nouveaux tickets, Alors, où 
Mat les anciens tickets Fu Et los be 
nus, — A, B. 8, 


e 

T Distribution dans ja région 
anno toujours en baisse. Les 
ibutions aux J1 ont té limitées 
eg demi-litre pour 50 0/0 des ins. 
tlta, Rien pour jes Jẹ ni lea V, 


bleu liquide 
Floss:-Azur 


éeiumce exbia blane 


tar, 
bi 


À 14 heures, M, Vincent Auriol, 
accompagné dû MM, Verlomme, De 
x, du général Chouteau, & dé 
sé une Kerba à la place du Monu 
Fant aux morts dé Vincennes dé 
imit par los Allemands, Il s'est en 
mit rendu à la mairie de Vincen: 


aménagée 


neuf com- 
Mine Ma 


n'allez pas on 
ln banilane, on a 


rester ‘enfermé 


Rations de P., G. A... 


distraire 


OUTES les lignes de chemin de fer du Roussillon ont été blo 
gnan, Cerbère ont été isolées pendant trois jours. 
Ci-dessus, à gauche : Après Rivesaltes, 


Bidault a remis aux 3 Grands 
le mémorandum français 


par 


midi le mémorandum 


interalliés, » 


amant aotanimant de | fres tiennent compte des pertes territoriales subies par l'Allemagne 
bolten de conserves, Le passeur, pen-| sans oublier la Sarre, Les Alliés n'ont qu'à prendre la peine de garder 
dint co tomps, faisait le guet, Puis leurs mains fermées sur ces instruments essentiels, l'ensemble du 
mamah e quatuor féminin sur) corps diplomatique allemand est forcé de leur obéir. 


Alors, tls peuvent, à leur gré, falre 
respecter les plafonds imposés à l'in- 
dustrie de l'acier par le Comité de 
contrôle de Berlin, exploiter les 
houillètes au maximum, répartir le 
charbon au mieux de la reconstruc- 
tion européenne, mesurer, doser, sul- 
vre du regard, accompagner de leurs 
enquêtes ce qui sort du territoire de 
la Ruhr, acler, fonte, énerglo méca- 
nique. Dorénavant, dans aucun de 
ces replis, même lointains, l'économie 
allemande ne saurait leur réserver 
de surprise. 

Mala comment établir la gestion di- 
recto des industries de la Ruhr, des 
principales tout au moins ? Le point 
de départ obligé, c'est la nationali- 
sation des mines et industries de la 
région-clé, au bénéfice non point de 
telle ou telle autorité publique alle- 
mande, mais des Alliés qui prirent 
part À la lutte contre l'Allemagne. 
Ce qui ne signifie pas que les béné- 
fices n'iront point aux budgets io- 
caux une fols payés las frais de con- 
trle. 

Les deux organismes de gestion directe 
sur lesquels, depuls de nombreux mois, 
s'est fixe le choix des experts français, 
sont la Compagnie générale des Houliiè- 
res de In Ruhr et la Compagnie généra- 
le des Hauts-Fourneaux et Acléries de 
la Ruhr. Dans les deux conseils d'ad- 
ministration siègent les représentants des 
puissances alliées intéressées, LA, ser 


LES MINEURS 
DE LA RUHR: 


Pas de pain 
pas de charbon 


HAMBOURG, 1% février (A.F.P.). 
— Sur les murs des centres miniers 
de la Ruhr, l'on peut lire, écrit à la 
craie : « Pas de pain, pas de char- 

on 3, 

Il y a deux jours déjà, les premiè- 
res grèves avaient éclaté dans les 
es d'Essen. Elle furent de courte 
durée, mais aujourd'hui 500 mineurs 
du « Zollverein », après un meeting, 
rentrèrent chez eux sans reprendre 
le travail. ‘ 


PROBLEME Ne 698 


IE NE IV V VI VIE IX X 


sur l’Allemagne: 


« Tenons la Ruhr pour 
; tenir l’Allemagne » | 
PERTINAX 


E ministère des Affaires étrangères a remis cet après- 


ambassadeurs de Grande-Bretagne, des Etats-Unis et 
de l'URSS. à Paris. L'axiome sur lequel est construit 
le mémorandum français peut s’énoncer de la façon sui- 
vante : « Toute administration allemande, publique ou pri- 
vée, se soustrait au contrôle international. Pour faire du 
contrôle international un mécanisme efficace, il n'existe 
d'autre recours que la gestion directe par des organismes 


Gestion directe, Evidemment, elle ne peut être la règle des Alliés 
d'un bout à l'autre de l'Allemagne, Ils n'y suffiraient pas, Mais il se 
trouve que, dans le périmètre étroit de la Ruhr sont concentrés les 
instruments essentiels de la production allemande : 90 % du charbon, 
72 % de la fonte, 74 % de l'acier, 69 % des produits laminés. Ces chif- 


quées par d'abondantes chutes de neige. Et Perpi- 
Il a fallu utiliser les chasse-neige pour rétablir le trafic. 
la ligne Narbonne-Cerbère est recouverte de 2 mètres de neige sur 


plus d'un kilomètre. La locomotive chasse-neige y creuse une tranchée.: Au centre : Entre Banyuls et Cerbère, 
la machine est en pleine action et projette la neige à 40 mètres. A droite: A 1 km 500 de Cerbère, la 


hauteur de la neige atteint 8 mètres. 


les querelles mettant aux prises les so- 
clétés alliées et les détenteurs allemands 
de ia puissance publique, Au besoin, 
l'arbitre serait soutenu par les troupes 
alliées. 

Tets sont les traits caractéristiques du 
projet français. Devant l'avenir Impré- 
visible, 11 confère aux alliés le comman- 
dement de l'économie allemande, En falt 
de démocratie alemande, libre aux al- 
lis de tenter toutes jes expériences, më- 
me les soties Mais ils seront fous 
à lier négligent la sauvegarde dé 
finie par la France, In seule sauvegarde 
digne de ce nom. 

Copyright by France-soir 
and Pertinas, 


’affaire 
Lu sur 12] 


le mieux certains 


faits et la personnalité de sa belle- 
sœur : 


ulais bien eroire 
que les maquisards cernés dans la ferme 
de Bothurel avaient été pris de court 
mais ne pouvait-on sauver l'enfant ? 
a Et quand mon frêre revint de capti- 
vié, ll parile civile. » 
«Je sal n'aboutira à rien. La 


qw 


français sur la Ruhr aux 


défini ce que l'on peut appeler la politi- 
que de l'exploitation. Dans la hiérarchie, 
les fonctionnaires allemands les plus haut 
placés n'apparaissent qu'à ja tête Ce 
chaque houlllère ou aclérie, Entre eux et 
direction s'interposent ièa douze chefs 
de districts et leurs adjoints 

Pour le reste des Industries de la Ruhr, 
Industrie mécanique et Industrie chimi- 
que en premier ijeu, il n'a pas été jugé 
indispensable d'employer un mode de 
gestion aussi rigoureux. Les entreprises 
font groupées en syndicats obligatoires, 
Auprès de chaque syndicat, une Commis- 
sion dé contrôle allée et ‘des délégués 
techniques sont à la tâche : d'eux pro- 
vient l'impulsion gæquisi 

Mais voici la gestion capitale, Quels 
seront les rapports des organismes In- 
feralliés, de gestion avec le pouvoir po- 
litlque t Avec le pouvoir politique dis: 
posant de la police, dés lignes d'octroi 
ou de douanes, légiférant à sòn gré sur 
la main-d'œuvre, les transports mainte- 
nant l'ordre public ? M. Georges Bidault 
répond une fois de plus : < 1 n'existe 
Qu'une sólutlon satisfaisante; c'est que 
les alliés tiennent tous les fils, que la 
gestion politique et administrative leur 
soit attribuée aussi bien que la gestion 
économique. 

M, Bidault est dans le vrai. Mais si 
A Moscou, Anglais, Américains et Rui 
ses, pour dés raisons À eux, résistent en- 
core à ses arguments frréfutables, sur 
quel moyen tèrme se rabattra-t-l ? Il 
semble bien que, dans cette hypothèse, 
le gouvernement français cherchera dans 
le consell de sécurité des Nations Unies 
le deus ex machina 

Le Consell de Sécurité ne garantirait 
pas seulement le statut des industries 
de la Ruhr inscrit dans le traité de paix 
avec l'Allemagne, I] déléguerait sur 
ce un comité ou une commission dont le 
pouvoir politique et administratif, le pou- 
voir allemand devrait solliciter le visa 
avant toute démarche Le 
commissaire ou 1 


Bom 
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Alnsi que nous le comprimes en 
Juillet, ii était fortement possible 
que le gouvernement japonais se 
décidät à résister Jusqu'au bout 
dans toutes les régions de l'Extré- 
me-Orient qui étaient sous son con- 
trôle. Dans une telle éventualité, les 
Alliés auralent eu à faire face à 
l'énorme tâche de détruire 


torci 
armées de 5 millions d'hommes et 


de 5.000 avions sacrifiés d'avance, 
forces composées d'hommes d'une 
race qui avait déjà suffisamment 
prouvé qu'elle savait se battre lit- 
téralement parlant Jusqu'à la mort. 

Les plans stratégiques de nos for- 


= = 
Que se passe-t-il 
„e Olivier-Métra ? 


D ècho Lepicart ne nous étant 
musu à l'heure où nous mettons 
or "ESS, nous envoyons notre re- 
M mang Dius perspicace enquêter à 
aaufacture des Chaussures d'Art 
iiaa “UF cet étrange et tnqulêrant 
3 (Communiqué no 902) 


SANS TICKETS 


tempt tte publicitaire et pour quelque 
tometlement, nous: envoyons di- 
ent des usines notre fameux 

atf nettoyage en paillettes 
Qution de luxe, pour lingerie fi 
Fe. posts de 12 boîtes grand mo- 
Fey emballage compris et 
«lement contre rembourse- 

anen ONneries du Littoral Médi 
rue Montgrand, Mar- 
Communique.) 


griet de France-soir 


kpnebèques de M. REYNALDO HAHN, 
ke nag, l'Tnstiiut, Direeteur du Théâ. 
banal de l'Opéra, Commandeùr de 
lonneur, auront ideu undi 3 

ex préclées en l'église de 

la part de Mme de MA- 

j? fœur, du Comte et dè la 

dt FORGEVILIE, ses neveu et 


Sociéte Nationale des 
Entreprises de Presse, 


impr Reaumur, 100. 


HORIZONTALEMENT, — 2 Marque 
semblables à celle d'un amima {8 lettres) 
— II Exporition à une humidité naçurelié 
(0 1), — II, De demideull (3). Pro 
nom (2). — IV, IJ est plus ardent chez 
le néophyte (4) On peut s'y promener à 
l'abri de ja plu (5), — V D'un vilie 
provençale où l'on mange de bon saucis. 
son (10), — VI, Phonétiquement repas 
(2). Poli brotecieur (3). — VI Qui se 
rapborte à une partie du cerveau (9) = 
VIE Mesura (5), Pronom (2) — IN, RE 
vière francaise (5), Sa démarche manque 
d'élégance (4). — X, Matière pesante (4) 
Enea servent à diriker (5) 
VERTICALEMENT '— Ù Caractérist. 
ques d'une marche d'ivrogne (T lettres) 
Pronom (2 1) — I, Marcher à l'aventure 
(5), Ville d'Allemagn: (5), — IE Sêdui 
Santes (10). -- IV, Le solei) ja fait dis 
paraitre (5) N'est pas inutile (4), — V. 
Bæut sauvage (3), Gardien de l'intimité 
familiale (3), — VL Dieu (2). Faire nre 
est son but (5), — VII, Change les di- 
mensions (5) Démonstrattf (2), — VII 
T favorise ia réflexion (7), Bon on mau- 
vals (2) — IX, Principale matière pre- 
mière de l'industrie des matières coloran- 
tes (7) — X. De ja durée d'une révolus 
tion (8), Article (3) 
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HORIZONTALEMENT. — I. Rhinocéros. 


SR Audace Ara — UI Tres. Titis. 
IV. Eiêis. Niés. — V. [a None — 
Inclement — VIL Etiage. — VIIL Râtrc 
krage = IR Ad lon. — X, miere 
VERTICALEMENT. = 1 Râieller = 
Buriante. — NI y ge FRS 
f 0 = VE Gt eïie 
NÉ ane Ros VIN Ration. Ais 
Z forem x Sasse, Neb. 


à t Réaumur - Paris (2) 
l'erteute par des ouvriers syndiqués. 


Président-Directeur généra) 
da « France-solr » 1 A, BLANE, 


ces armées pour provoquer la dé- 
Les U.S.A. 
fabriquent toujours 


des armes atomiques 


WASHINGTON, 1# février (U. 
P.). — M. David Lilienthal, pré- 
sident de la commission ' amé- 
ricaine de l'énergie atomique, a 
déclaré que la production des 
usines atomiques n'avait subi 
aucun changement depuls la 
substitution du contrlôe civil au 
contrôle militaire. 

D'autre part, le premier rap- 
port soumis au Congrès par la 
Commission déclare que cell 
étudie actuellement « 
atomiques perfectionnés 


faite du Japon, tels qu'ils étalent 
établis en juillet, ne tenaient pas 
compte de la bombe atomique, qui 


n'avait pas encore été expérimentée | 
à New-Mexico, Nous nous propo- 
slons tensifler notre blocus ma- 


ritime et aérien, d'augmenter la vlo- 
lence de nos bombardements pen- 
dant tout l'été et au début de l'au- 
tomne, puis d’envahir le 1° novem- 
bre iie méridionale de Kuyshu. 
Cette opération devait, à son tour, 
être suivie d'une invasion la 
grande ile de Honshu, au printemps 
de 1946, 

La totalité des forces militaires et 
navales américaines qui devaient 
prendre part à cette grande entre- 
Prise était de l'ordre de 5 millions 
d'hommes, Chiffre d'ailleurs infé- 
rieur à la réalité, si l'on avait comp- 
té tous les hommes dont la coopé- 
ration était nécessaire. 

Nous estimions que si nous devions 
appliquer ce plan d'opérations jus- 
qu'au bout, les combats ne pren 
draient pas fin avant la deuxième 


Coms SUITE (4) 


son patron, M. Neyron dé Cham- 
pollon, avec qui elle se trouvait, 
Avant-hler au George-V et qui est 
propriétaire, avec sa mère, de ia 
firme « Rasurel ». 

En 1999, il étal: de notoriété pu- 
blique que Simone était, pour M. 
Néÿron ,une secrétaire très parti- 
cullère. 

La jeune femme alors quitta la 
maison. Eila na travailla pius. Au 
moins une fois par mola, clle quit- 
tait Lyon avec M. Neyron pour un 
voyage d'agrément. T c'était 
Cannes, tantôt Nice, Paris, Genève. 
Le couple, très connu dans le demi- 
monde lyonnais avait un pled à 
terre à Lyon, rue Gasparin, Vint 
1944. M. Neyron fut accusé de col- 
laboration économique. Pendant 
toute l'occupation, il avait vendu 8es 
vétoments Rasurel aux Allemands, Il 
avait gagné une très grosse fortune, 
une des plus grosse fortunes de 
Lyon. On murmurait bien des cho- 
ses sur son compte : il avait fait 
bâtir à Monplaisir une villa splen- 
dide avec une piscine où 1l s'amusait 
à tourner des films, 

Inculpé, {| put se faire Mbérer, un 
psychiâtre ayant reconnu qu'il souf- 
frait do certains déséquilibres men- 
taux, 


Les craintes de Simone 


Et la vie reprit. Avec Simone. Mals 
ussi avec d'autres femmes, Simone, 
d'ailleurs, avait, elle aussi, une vie 
sentimentale sans doute assez em- 
broulllée. 

Et si l'on veut expliquer le drame 
du George-V par une vengeance pas- 
sionnelle, on n'est guère avancé. Il 

avait au moins trois ou quatre 
emnes, amies ou anciennes amies 
de M. Neyron, qui pouvaient désirer 
évincer Simone, Et il y avalit peut- 
être un homme ou deux qui voulaient 
se venger d'elle. 

Simone Cordier, d'ailleurs, savait 
Dien qu'elle avait des ennemis. Elie 
faisait continuellement des recom- 
mandations À sa mère : 

— Fais attention aux guets-apens. 
Ne donne Jamais à un commission- 
nalre un objet m'appartenant sans un 
mot signé de moi. 

Elle lui dit même, à plusieurs re- 
prises : 

— N'accepte Jamals un colis à mon 
nom. 

Et cette dernière phrase prend une 
certaine valeur quand on la place à 
côté du fait suivant : après son 
transport à l'hôpital, hier matin, Si- 
mona Cordier insiste pour recevoir 
les policiers. Mais quand ceux-ci ar- 


L'ATTENTAT DU «GEORGE Vy 


rivèrent, elle ne leur fit aucune d6- 
claration importante, 

Ne peut-on penser qu'elle avait dé- 
jà rogu des menaces dans lesquelles 
11 étaft question d'un paquet explosif 
et qu'au dernier moment elle n'ait 
Pas voulu donner le nom per- 
sonne qui lui avalit adressé ces me- 


#5 Maro LAMBERT, 
Les enquêteurs pa- 
risiens cherchent un 
chauffeur de taxi 


Aujourd'hui, les enquêteurs comptent 
beaucoup sur un nouveau témoignage, 
pourtant problématique : celu du 
feur de taxi qui avait amené l'homme 
au taxi, Mals c chauffeur sera-t-i) rè- 
trouvé ? 

I) est possible que, lisant dans jes 
journaux le récit du drame et appre- 
nant le rôle joué par son client, 1) se 
présente spontanément à ja police pour 
donner le signalement de l'assassin, 

L'inspécteur principal adjoint Leloup, 
de la brigade criminelle, a commencé 


B, 


dès hier soir son enquête et la poursuit 
activement aujourd'hui, Jusqu'A pré- 
gent, il m'a pu encore interroger M 
Champolion, q: lieura partir 


pour Lyon aujourd'hui Le Policier a 
néanmoins recueilli un témoignage inté- 
restant, Celui du chasseur qui a reçu 
le paquet er qui a entendu l'inconnu 
du taxi déclarer au chauffeur : « A la 
gare de l'Est maintenant | » 


La machine infernale 


Oe matin, le Laboratoire municipal a 
remis son rapport sur l'engin meurtrier. 

C'est une véritable petite machine in- 
fernsle qui a été conçu vec ja plus 
qe ingéniosité à l'aide d'une grena- 
le américaine. Le juet était consti- 
tué par un Carton léger, 
quinzaine de centimètres 
loppé d'un assez fort papier La 
goupille de la grenade était enlevée de 
telle sorte que la cuillère était inte- 
nue serrée par la ficelle qui entourait le 
colis, Quand Mile Cordier défit Je, nœud 
de la ficelle, la cuillère, libérée, “se re- 
dressa, actionnant l'amorce de fuiminate 
qui enflamma à son tour l'allumeur en 
Poudre noli Au bout de siz secondes, 
l'explosion se produisit, criblant la piè- 
de milliers d'éclats d'acier et blese 
grièvement, comme on salts la lo 
catatre de l'hôte 

Ce n'est pas Jå l'œuvre d'un no 
Car cette préparation exige des connai 
sances particulières &t une grande 
dence dans l'exécution du paquet. L'ex- 
Déditeur a agi avec une froide et démo- 
niaque intention 

Cet après-midi, M. Onsanova, au quai 
des Orfèvres, attend, à taut de M. de 
Champollon, un de ses amis qui pourra 
peut-être aider la police dans cette 
faire mystérieuse. 


Le Méné 


plainte se heurte à un bloc trop pajn- 

t. Mais n'est-il pas humain qu'il per- 
sévère ? À mon avis, Désirée était Inea- 
pable d'être de la Gestapo Mals elle 
Avait travaillé comme femme de ménage 
Cher les Allemands, ce qui lui fit le plus 
Erand tort, Certes, sile était € symp 
sante 3, elle les trouvait € blen aimables 
et poil mis ete était surtout un 

s elle est partie pour 
La Follette, ce n'était certainement pas 
pour esplonner le maquis, mais pour se 
Protéger des bombardements dont ejje 
avait une maladi 


Flumelee, 
revenir à La Fo- 
lette au mllleu des F.F.L., dans in guene 
du loup, pour continuer sa sale besogne. 
Elle n'était pas asser forte Dour cela. 
aussi que Désirée, revenant dnns 
natal après avoir habité ia 
ayant changé de manières, de Ja 
ie., suscita bien des jalousies et 
s envieux In chargèrent de lous 
les péchés de la ters 
» Mals peutètre éialielle 
méme dangereuse par son Da 


tout de 


eontredisent, 
D'autre part. quand ja femme fut in 
terrogée avant d'être exécutée, on ne 
sait si elle avoua être de la Gestapo où 
non. Mals ce Qui est certain, c'est qu'elle 
dut dévoller la cachette da son argent 
enterra chez elle dans la terre oattue 
puisque, apres, trols maquisards pinrent 
16 chercher. 


Deux principes qui s'opposent 


de faire respecter et appli- 
uer un code Ayant étà saisi de laf- 
faire, 11 devait mener une enquête pour 
savoir al elle était de sa compétence 0 
non. Pour qu'il s'en dessaisisse, ceriai 
nes conditions devaient être réunies, Par 
exemple, la présence d'un seul inculpé 
civil dans une affaire militaire rendait le 
dessaisissement impossible, ce qui aurait 
pu être le cas. 

Or, cette enquête, ja colonel Morice 
ne lul avait même pas reconnu le droit 
de l'entreprendre? 

Et sous ia mennce de troubles, le lieu- 
tenant Le Bourvelléc, qui avait donné 
l'ordre d'exécution, et Crété, qui étran- 
gia la femme et l'enfant, durent être 
mis en liberté provisoire, 

La partie civile ayant falt opposition, 
Crété vient d'être maintenu par la déci- 
sion de la chambre des mises en accu- 
sation. Mais, dès lors, les passions 
s'étalent raidies, la partialité et la for- 
ce étaient venues troubler l'affaire. 

Quand le général Guillaudot, en uni- 
forms, vint exiger du juge d'instruction 
la mise en liberté des détenus et qu'il se 

aisinse en faveur d'un tribuna! mi- 
litaire, ce geste constituait Bans nul doute 
pne pression contraire aux usages de la 
justice, 


Et :l n'appartenait pas à un juge de 
#'y soumétire. 
JL, DARED. 
[opyrIONt by France-soir and J.-L. 
Dartel) 


M. Tanguy-Prigent 
se rendra aux U.S.A. 


M Tanguy-Prigent, ministre de J'Agri. 
culture, quittera Para vraisemblable- 
ment menredi prochain pour ae ren- 
dre, par la Voie des airs, en Amérique 
du Nord, où il doit négocier l'achat de 
semences ge blé et de Céréales, 


be a 


partie de l'année 1946, en mettant 
les choses au mieux. On m'in- 
forme qu'il fallait s'attendre que ces 
opérations coûtassent aux force 
américaines seules la perte d'un 
million d'hommes. Nos alliés a 


ralent eu aussi à subir des peri 
considérables et, bien entendu, 
l'on pouvait en juger d'après 
chiffres 


les 
pertes précédemment In- 
1ligées à l'ennemi, le Japon y sacri- 


tlerait encore 
nous. 

Dès le mols de juillet, 11 était évi- 
dent que nous pourrions infliger d 
destructions énormes au Japon pro- 
prement dit par l'emploi de nosar- 
mes aériennes et navales € conven- 
tionnelles ». La question épineuse 
était de savoir si ce genre d'op 
tions provoquerait une reddition, Il 
devint donc nécessaire de prévoir 
exactement l'état d'esprit dans le- 
quel se trouverait l'ennemi et d'adop- 
ter exactement la ligne de conduite 
qui serait de nature à briser sa vo- 


plus d'effectifs que 


considérations présen- 
tes à l'esprit, lorsque j'écrivis, le 2 
juillet, un mémorandum destiné au 
Président et qui représente exacte- 
ment, je crois, l'opinion du gouver- 
nement américain, telle qu'elle s'est 
finalement concrétisée en actes. Ce 
mémorandum fut préparé après une 
discussion et un accord général avec 
Joseph C. Grew, secrétaire d'Etat, et 
avec le secrétaire d'Etat à la Ma- 
rine Forrestal, Lorsque j'examinai le 
mémorandum avec le Président, il 


l'approuva, 
Le mémorandum secret du 2 
juillet 1945 — Plan 


d'action contre le Japon 


€ Le plan d'opérations, jusques et y 
compris je premier débarquement, a été 
pprouvé et les Préparatifs en vue de 

réaliser se poursuivent actuellement. 
Cette situation a été acceptée par tous 
les membres de votre conférence, le lundi 
18 juin. 

« Nous sommes fondés à penser que 
Y'occupation du Japon, consécutive au 
débarquement, risque de nous imposer 
une lutte très longue, coûteuse et pèni- 
die Le pays, dont je connais une grande 
partie pour l'avoir visité à plusieurs re- 
prises, m'a laissé l'impression d'être de 
nature à fournir à l'enmemi un dernier 
retranchement comparable à eêlul d'Iwo- 
hima et d'Okinawa, mas évidemment 
beaucoup plus considérable que dans les 
deux régions susmentionnées. Autant 
qu'il m'en souvienne, ce terrain y serait 
Deaucoup plus défavorable à la manœu- 
vre de nos chars que n'ont été les Phi- 
lippines et l'Allemagne 

= Si nous parvenons à débarquer sur 


tom 


l'une des iles principales et si nous 
commençons l'occupation militaire du 
Japon, nous aurons jeté les dés. Ce geste 
décidera les Japonais à résister jusqu'au 
dernier homme. Les Japonais sont de 
fervents patriotes, Ils sont certainement 
capables de résister fanatiquement à une 
invasion. Une fois que l'invasion aurait 
en fait commencé, nous aurions, à mon 
avis, à y livrer une lutte beaucoup plus 
âpre qu'en Allemagne. Nous aurions à 
subir les pertes inhérentes à ce genre 
de guerre et nous aurions à détruire 


AUX U.S.A. 


Rideau de fer sur les 


recherches bactériołogiques 


NEW-YORK, ler févi 
Le rideau de fer 


Le secrétaire à la guerre a, en effet, 
Interdit aux officiers et aux chimistes liés 
à ces recherches de faire la moindre dé- 
claration, On sait, cependant, que les 
USA. ont réussi à produire one toxine 
sous forme cristallisée des milliers de fois 
Plus puissante que tous les poisons connus. 

Jusqu'ici, les Etats-Unis ont dépensé 
S0 millions de dollars pour les recher- 
ches bactériologiques. 


jus com- 
ns eu à détruire 
lemandes, Ceci serai 1dû, 

fférence entre le èa- 


les iles 


Japonaises beaucoup 
$ que n 


de taille et de caractère du terrain où 
les opérations se dérouleralent. 

t Une question se pose donc | Y a-t-il 
un avantage à cette occupation miil- 
taire du Japon ? Avantage qui nous 
assurerait l'équivalent de la reddition 
Inconditionnelle de ses forces et élimi- 
nerait définitivement la menace Japo- 
Daise à la e paix » du Pacifique ? 


que 


« Sont contre lul non seulement les 
forces anglo-américaines, mais aussi les 
de la Obiné, 11 est me- 

Russie, 

# Nous avons des ressources indus. 
trielles inépuisables et intactes à faire 
intervenir contre son potentie] qui 
minue. Notre moral est grandement su- 
périeur au sien, bien que nous pE 
été les victimes de sa première et lâche 
attaque. 


< Le problème est de sformer ces 
avantages en une réalisation rapide et 
économique de nos plans Je crois que je 
Japon est susceptible d'écouter voix 
de la raison dans une telle cr! bien 
Plus que notre presse ne le suggère cou- 
Tammènt. Le Japon ne se compose pas 
exclusivement de fous et de fanatiques 
dont la mentalité est entièrement diffé- 
rente de la nôtre. Au contraire, 1l a 
prouvé au cours du siècle dernier qu'il 
était représenté par des gens extrême- 
ment intelligents capables de s'adapter 
avec une extraordinaire rapidité non seu- 
lement à la technique compliquée de la 
Civilisation occidentale, mais aussi dans 
Une large mesure à notre culture et À 
nos fdées politiques et sociales. 

« Ses progrès sous tous ces aspects, 
au cours des 60 ou 70 années qui vien- 
nent de s'écouler, ont été un des exem- 
ples historiques les plus remarquables 
d'évolution nationale — un bond du 
Tang d'Etat féodal étriqué qu'il était 
depuls des siècles à celui d'une des six 
où sept plus grandes puissances mon: 
dinies, I] n'a pas seulement organisé 
une armée et une flotte puissantes ; il 
a établi des finances nationales honnè- 
tes et efficaces et I] a acquis une situa- 
tion respectée dans bien des domaines 
scientifiques, où nous nous flattions dè 
notre supériorité 

« Avant qu'un groupe de snilitaires 
fanatiques ne se soit emparé du pouvoir 
par la force en 1931, le Japon — prou- 

nt qu'il avait le sens de ses respon- 
bilités — avait occupé Une place ret- 
pectable dans la vie internationale. Mon 
opinion est favorable au Japon sur les 
deux points soulevés par cette question. 
Je pense que la nation Japonaise a l'in 


€ J'incline à croire que nous avons 
une possibilité de lui donner un avant- 
goùt de ce qui l'attend et une occasion 
de capituler. Ainsi qu'il est suggéré plus 
haut, cette tentative devrait être faite 
svant de commencer l'occupation du 
Japon, De plus, l'avertissement devrait 
étre donné à temps, avant cette Invasion, 
pour qu'une réaction nationale alt ie 
loisir de se manifester 

€ Les facteurs sulvants ont en notre 
faveur. Ils sont considérables, et beau- 
coup plus déterminants que ceux qui mi- 
litalent pour nous dans notre lutte con- 
tre l'Allemagne. 

« Le Japon n'a pas d'altes. Sa flotte 
est Presque détruite. Il est vulnérable à 
un blocus maritime et sous-marin qui 
peut le priver d'un ravitaillement sufti- 
Sant Pour sa population., I est terrible- 
ment vulnérable à nos attaques aérien- 
nes concentrées sur ses villes industriel- 
les Aurpeuplées et ses stocks alimentai- 


telligence voulue et la capacité d'adap- 
tation nécessaires, dans une crise comme 
celle-ci, pour comprendre qu'il s'agit 
Pour elle d'une lutte à mort et sans 
espoir, et pour accepter une capitulation 
sans conditions. » 


Henry L. STIMSON. 


(Copyright by Earper's Magazine.) 
droits de publication en langue 
française (France, Belaique, Suisse) ri 
servés à France-soir Reproduction, mi 
me partiele, interdite. 


PROCHAIN ARTICLE : 


imatum 


Le rejet de l' 
et la première bombe, 


(Photos de notre correspondant, R. Ponthus.) 


BULLETIN A REMPLIR 


pour recevoir la carte de lecteur 


de France-soir 


et bénéficier éventuellement de 


l’assurance «accidents» gratuite 


LECTEUR REGULIER DE « FRANCE-SOIR », JE VOUS 

PRIE DE M'ENVOYER LA CARTE DE LECTEUR DE 

«+ FRANCE-SOIR », ` 
Nom ... 
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